
Le repas de Noël offert 
par l'Armée du Salut 

à ses amis les pauvres 
H.fer soir, en la grande salle de h 

Madeleine. grâce â la collaboration !{i:-1 
r..éreuse de la Chambre Syndicale de~ 
Grands Magasins qui fournirent· g1 a­
cieusement le liquide et le solide fut ser­
vi â 1.200 déshérités un menu simple 
o1ais pour leQuel concouraient la quali~é 1 
des produits et l'excellence de leur pt·é-
pat·a.Uon. 1 

Lo Club de la Bonne Auberge et son 
président M. Paul de Cusalade avaieni 1 
tenu il y a quelques jout·s - nous 
l'avons relaté ici - à terminer l'an nÔ{> ' 
fJilt une t·emat·lluable démonstt·atlon 1 
r:astronomloue et philantrophiQue qui 
eut lieu â l'Hôtellet·ie de la ruè Haute. 

C'est aux pauv1·es de l'Armée du Sn­
lut oue sont allés les pensées des nom­
breux gourmets membre de la ,. Bonne 
Auberge :r. et c'est le brillant n1aitrt: 
Queux Charles Wurtz qui assuma hér.é· 
\'Olement la charge de préparel' cc re- · 
pag e11 tout point réussi , 

Hier soir, c'est au Maitre Lefaux. ql.!i 
, bl'illa en qualité de che! sur les four­

neaux fameux d 'un restaurant que ic 
1 connais bien, qui réussit avec brio la 

rude tâche que volontairement et gra-1 
, cieusement Il s'était imposé. 

:Te suis allé avant que ne commence 
le repas lui rendre visite à la cuisine. 

Yai pris connaissance du menu et 
mon ancien collaborateur m 'a invité it 
goûter à ce oui allait noùs être servi 
:Te l'ai féli cité en désrustant avant 1~ 
lettre le menu destiné aux pauvres. 

Consommé aux légumes 
~aumon froid mayonnaise 
Rôti de porc dans sou jus 

Epinards frais 
Pommes natUt·e 

Compote d'abricot 
Bananes. Oranges 
Tuto Bruxelloise 

• 

Comme boisson, caux minérales be1· 
ges et café. 

Pour set'VIr les 1.230 convives. y com­
pris les invités, il a falht 360 Ut~s de 
potage, 160 kilos de saumon. 53 litres 
d~ mayonnaise laquelle a. exigé pour Sd 
prêparatlo11 150 iaunes d'œuf. 

Quant au « r ôti de not·c -. sans os. il 
t•ent·ésentait le poids respectable de 
220 kg. de met. 195 kg. d 'épinards, en 
ont fournit la gat·nlture. 

Les Marjolaines si !ar·ineuses devâilmt 
avoir poussés dans les Dunes. car ce 
sont les meilleut·es. Il en a fallu. éplu­
chées, une demi tonne ! Chaque convive 
a reçu 4 abricots, c'est-il-dire 8 oreil-, 
lons. calculez ... 

Les tartes bourgeoises assorties par 
personne et d'une dimension impression­
nante. ne le cédaient en rien en fait d.:! 
qualité à. celles set'VIes dans les restal.ô­
rants bruxellois les olus réputés. 300 
litres d'eau pour 35 kg. de café exigè­
rent 2.400 morceaux de sucre ! 

Quelle belle salle. quc11e chambrée et 
que de flgut·es réjouies ! 

Une fleuriste réputée de la capitale 
avait tenu à fleut·h· uour le plaisir de 
faire plaisir toutes les tables. Et il y 
en ava:lt ! · 

Les dames de la Croix-Rouge, toutes 
jeunes. servaient elles-mêmes les pa.u­
vt·es. C'était beau et émou\'ant à re-
garder. -

La chorale et la fanfare d~ l'Armé~ 
du Salut nous srratlflèrent. dl/rant tout 
le r epas, d'un concet·t va1·ié. des mieux 
réussi. On entendit ensuite M. Désh·é 
Defauw, protesseut· au Conset·vatolre ete 
Bruxelles: M. Alain, p rofesseur au Cop­
servatolre de Bruxelles: Mme Despy, de 
l'Alhambra; Mme Bellln et M. Andl'leu. 
du Théâtre de la Monnaie. 

D Y eut au mJcro des allocutions -le 
M. le major Mautice A. Cackelin. de 
M. Btommaert. aumoniet· en chef de 
l'Armée. de M. Abrahl.lm Nans, écr:lvain, 
du mlnlstre d'Etat et ministre de la 
Santé pubUque M. Emile Vandervelde, 
de M. Hosle. ministre de l'Instruction 
publloue. 

M. Blommaert eut l'heureuse idée â 
la fin du reoas de !aire appeler le cher 
do culslne M. Lefaux Qui. monté sut· 
l'estrade,!ut acclamé n11r tous les con·n­
ves. 

En résumé, repas trénér.-ateur de jo!e 

1 Profonde et oui met si humainement en 
prallque la parole dJvlne : c Palx sur 

'

la terre a.ux hom01es de bonne volonté., 
Paul BOUILLARD. 


